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I. INTRODUCTION , :

1. Dans le present rapport figurent les resultats de 1' enqueue: regionale^biennale
sur les installations et les besoins en matiere de traitement de /donnees... Cette
en^ulte, mene'e du 25 Janvier au 51 aoSt 1981, a engine ;t?utes les organisations qui
en Afrique, s'occupent de statistiques et du traitement electronique de l'information
et cSS pour les pre'ce'dentes, elle a permi de''dresser un inventaire du materiel et
du logiciel du traitement e'lectronique, des taches entreprises et envisagees des
effectifs de personnel d'appui et de,la situation en mature de formation.■; En °^re
on y a cherche a e'tablir un repertoire des experts africains du traitement electronique

de l'information de maniere a evaluer les possibilites a/assistance technique dans le
cadre de la cooperation existant entre les pays de la region.

2. Le questionnaire a ete' adresse' a 293 organismes dans 50 pays, mais il n'y a eu

que 105 re'ponses venant de 33 pays comme on le voit dans le tableau 1. .

3 Au total deux tiers des pays en de'veloppement de la re'gion ont envoye' des reponses,
mais seulement k8 p. 100 des bureaux nationaux de statistique et%33 V- 10Q des autres
organismes ont repondu. Le rapport he donne done qu'un aperqu tres incomplet de la
situation mais fournit une indication utile sur la:situation du traitement electronique

de l'information dans les Etats,membres de la CEA.

II. MATERIEL ET LOGICIEL POUR I£ TRAITEMENT ELECTRONIQUE DE L'INFORMATION EN AFRIQUE

k II a ete' demande' dans le questionnaire de fournir des renseignements sur le nombre,
la marcue et le modele des unites centrales de traitement et sur les autoes °rganes
utilises dans les institutions, la date d'acquisition, la caP/acite de memoire, la duree
du cycle de base et la nature du mode de possession des unites centrales de traitement.
Les renseignements demande's concernaient egalement los caracteristiques des prJ^s
■-■entre'e-sortie associes ainsi que la description des langages employes et la frequence
d'utilisation de ces divers langages.' En outre, des renseignements etaient demandes
sur l'acquisition envisaged de mate'riel et de logiciel supplemental^ ou de rechange

et les questionnaires demandaient de fournir,une evaluation.d?sTe^ip^"^G^n1^ des
plans de l'efficacite', de 1'adaptabilite, du soutien au logiciel, de l'entretien et des

autres services de fournitures.

a) Unites centrales de traitement ' ,. ,';

5. Les questionnaires demandaient de fournir des renseignements surles
d'ordinateur disponibles dans d'autres organismes du pays, en plus.des re
sur l'organisation ayant requ les questionnaires. Il a donate possible
ces renseignements en ce qui concerne un grand nombre d'etablissements et

dans le tableau 1 de'l'appendice statistique qui, pour 233 °rga"3J/e^eTacaui-
indique les ordinateurs disponibles par marque, modele, nombre d unite date dacqui
sition, capacite' de la me'moire, cycle de base et mode de possession. CeP/endant, il
y a lieu de souligner que la liste des organismes mentionnes n'est pas necessairement
exhaustive en ce qui;concerne chacun ;des pays nommes^ En outre,, les donnees inoiquees

ne sont pas assez de'taille'es pour donner une idee precise de la situation d e^^
de la region et doivent etre; interpreters aVec^prudence. Par exemple, elles ne.peuvent
pas donner une ide'e de: la .repartition des unites centrales de traltemef,^*^sle^lles
Lus-region, ni le nombre ni la marque des ordinateurs dans un pays. Neanmpins elles
indiquent qu'il y a au mains 21 mai-ques diffe'rentes d'ordinateurs sur le continent.
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Elles revelent egalement une predominance en Afrique de l'Ouest et en Afrique centrale

du materiel IBM, suivi par Olivetti et Honeywell-Bull et en. Afrique de l«Est celle

du materiel ICL suivi par IBM et NCR comme l'indique le tableau 2 ci-apres et qu'il

y a quelques mini et micro-ordinateurs.

Tableau 2 - Nombre d*ordinateurs installes dans 237 organismes de 31 pays africains

eh ueveloppement, par sous-region et marque, en 198i ;' ■■■'

Ordinateur

Afrique du

•Nord

Afrique de

1'Quest

Afrique

centrale

Afrique de

l'Est Total

IBM

ICL

NCR

Cll-HB

Olivetti

Burroughs

Wang

PBP

Ql

Hewlett-Packhard

Autres marques

75

8

6

21

28

10

k "

6 ■

-

- ~':

6

12

-

k

5

2

■ -

-

-

1

6

3k

7k

33

2

-

7

' ■ -

6 .

if

12

.122

82

h3

30

30

n

-6

5

2if

Total 176 373

6. La capacite des memoires a tores n*a ete indiquee que^our 58 p.•100, de ces or
dinateurs^parmi^lesquels k2 p. 100 environ ont une capacite inferieure a loo K octets.
La capcite de memoire la plus frequente se situe entre 32 K multiplets et 128 K multi-

plets et elle concerne 50 P« 100 du total des: oitlinateurs. La plupart des unites

centrales sont done de faible capacite bien quHl ressorte du tableau 5-i qu^on a ten

dance avec le temps a acquerir du materiel plus puissant. Le tableau 1 de l'appendice

statistique indique en effet qu'au moins trois organismes ont prevu de perfectionner

leurs ordinateurs 1/ que l'acquisition d'ordinateurs supplementaires est envisagee
dans neuf autres organismes 2_/ et que le remplacement des ordinateurs actuels par un
equipement plus puissant est"~prevu dans sept autres organismes 3/.

Source : Tableau 1 de l'appendice statistique.

l/ State Insurance Corporation (Ghana), Coffee Marketing Corporation (Ethiopia)
et Shell BP Tanzania, Ltd.

2/ Caltex Oil (Kenya)^ Ltd., Direction de la statistique (Cote d'lvoire),
Institut de statistique (Benin), Institut national de statistique (Zaire), ONA.TRA (ZaireJ,

les univarsites de Cape Coast (Ghana)y de Malawi (et de Zambie et le ministere des
finances (Zimbabwe).

3/ Electric Light and Power Authority (Ethiopia), Office national infoimatique
(Republique centrafricaine), Orapa (Botswana) Swaziland Development and Savings Bank,
Tanzania Electric Light Supply Co.Ltd., Uganda Computer Services et l'universite de

Dar-es-Salaara.
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Tableau 3 - Bate d'acquisition et.capacite :des; nemoires a tores des unites centrales

de traitement de 1'

- ' :^ Date d'acquisi-
., tion

Capacite ^

primaire des^\

memoires- a tores\

(K multiplets) . ^

moins de 30

30 - U9

50 - 99

100 - 299

300 - 599

6oo - 999
looo - 1999

au dessus de 2000

Non specifie

Total

information

1967-1972

\

- If- ■

3
2

-

1

-

-

-

■ -

10

en 'Afrique,

1973-1977

7

5

10.

10

3
1

1

_

1:

38

en 19bl

1978«198l

"2

6

15

23

3

3

7
l

3

63

Non

specifie

16

2k

21

26

12

-

1

2

151

258

Envisage

pour 1982

-

-

5
-

c

1

1 -..;,•■

9

Total

29

38
kB

6k

19
. k

11

k

. 156

373

7. Les renseignements sur le cycle de base, c'est-a-dire l'intervalle de temps

necessaire pour rechercher ou stocker les informations dans la memoire interne, n'ont

ete communiques que pour 109 unites centrales de traitement et se situent dans une

large gamrae allant de 56 nanosecondes a 11,5 mici-osecondes. II semblerait qu'avant

1973," les brdinateurs les" plus rapides'utilises daris"la region avaient'uri temps d'acces

de 1,5 microsecondes. Cependant,corame indique au tableau k, les organismes ont eu

"tendance a. acquerxr des ordihateurs plus rapides" ces derniers temps et actuellement

envirqn la moitie des ordinateurs sur lesquels on possede'des, refiseignements, ont un

temps d'accest inferieur, a 1,15 microsecondes „

Tableau k - Date d* acquisition.; ;:et cycle debase des unites centrales de traitement

de 1Tinformation en Afrique, en 19c31

, ■ . ■ ' • ■ ■■ i

— _ Ij&te d'acquisition

(ryc?-e 1967-1972
de base •

(microsecondes)

moins de 0,25

0,26 - 0,65

0,66 - 1,15

1,16 - 3,65

3,66 - U,85 ....
U.86 et au dessus

non specifie

■■.'■... Total .;■;..

Source : tableau 1

k

3

3

■: 10.. ,

de l'appehdice

I973-I977,

7

5

9 :.
k

13

. 38 . ,!

<; . .' ■

1978-1981

5

17

9
. . 2 .

1

29

l;: 63,;.

statistique.

Non.

specifie

1

7

5

.19
6

215

253. ■

Envisage

pour 1982

... 3 ...

2

i '

9

Total

6

31
" 22

3U

12

2.6k

373
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elles ont ete achete'es alors que les autres ont ete louees. ;

Tableau 5 - Date d'

de I'xnlormation

"\. Date d'acqui-

possession "-_..

Unites achetees

Unites louees

Hon specifie

Total

'acquxsx^xoii

en Afrique^

1967-1972

6

3

l

10

fcilj 1USJU.C U.C Jt

en 19«1

1973-1977

20

38

b) Organes d1entree-sortie

1978-1981

28

65.

specifie

3

2V7

253

pour 1982

7

2

9

Total

256

373

cue SSqS le noibre des differents types de materiel par marque et modele ax
que leurs caracteristiques et mode de possession particulxers.

10 Des dispositifs a cartes sont utilises par 6o.de ces organismes mais les perfora-
tricefne sont utilisees que dans kl organlBaes c»est-^dire dans moms de la moitxe
d«en??e eui! Les disPosi?ifs a bandes sont encore, moins utilises et n'ont ete *en-
tionnes que par six organismes.

11 En ce qui concerne les imprimaates, les imprlmantes par ligne sont utilise'es I

£ssss 5ss;t
LtLllement utilisees fonctlonnent en moyenne deux fois >Plus vxte et ^
caracteres par ligne. Cependant deux imprimantes utilxsees sont tresrapxdes - la

s tScauS de courbes dSs six et m>e inprimante thernique dans un o
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12 Environ 96 p. 100 des organismes sur lesquels on possede des renseignements ont •
des dispositifs a mekoire a tores magnetiques sous.une forme ou sous une autre.
Environk3 p. 100 de ces organismes sont equipes so.it d'enregistreurs magnetiques sur
disques, avec introduction directe des donnees, soit d'enregistreurs magnetiques sur
bandes et un tiers d'entre eux ont des enregistreurs, sur disquettes. Environ 86 p. 100
des organismes sont equipes d'unites a disques magnetiques et -les.trois quart.? d'entre
eux ont e'galement des unite's a bandes magnetiques. En consequence un nombrearjportant
d'e'tablissements semblent avoir des unites a disques mais pas d'unites a bandes.
Cependant, 1'importance des bandes magnetiques, notaoment■• oomme moyen.de. secours, ne

devrait pas etre sous-estimee.

13 Six seulement' des 86 e'tablissements sur lesquels on dispose de renseignements sont
equip'e's de modems. Four deux autres organismes, un lecteur optique de caracteres a
ete identifie et un lecteur optique de marques pour un autre. Cependant, des dispo
sitifs pour le traitement en direct existeraient dans 52 p. 100 de cce organismes,
un quart d'entre eux seulement disposeraient de plus de quatre dispositifs a ecran

video et 15 p. 100 ne seraient pourvus que dfun seul terminal.

c) Logiciel

1U. Le logiciel utilise' par 89 organismes dans 33 pays est presente au tableau.3 de
1'appendice statistique ou l'on voit qu'au noitis 15 P^lOO de ceS/ unites utilisent la
multiprogrammation. Environ 18 langages differents sont utilises pour la programma- ,

tion en Afrique, mais le COBOL, le FORTRAN et le GAP sont lss plus couramment utilises
a savoir par 80 p. 100, 56 p. 100 et hi p. 100 des institutions respectivement. En
viron 67 p. 100 d'entre elles emploient actuellement, ou envisagent d1employer une
combinaison de deux ou plusieurs de ces langages et environ la moitied'entre elles

utilisent a la fois le COBOL et le FORTRAN.

15 En dehors das programmes utilitaires normaux fournis avec les ordinateurs, les
programmes tout faits ne sont pas tres utilises en Afrique. Douze organismes gouver-

nementaux seulement dans 12 des 33 pays sur lesquels on dispose de donnees, utilise-
raient des programmes tout faits comme le CENTS, le COCENTS, le TPL ou le X-TALLY et
neuf seulement de ces institutions plus trois autres disposeraient ou auraient commande
des programmes d'e'dition tout faits comme le CONCOR, ou l'UNEDIT. Ces programmes ne

seraient fre'quemment utilise's que dans deux de ces institutions uniquement.

16. Seuls le Bureau d"informatique du Gouvemement Botswanais, l'Universite' de ^
Dar-es-Salaam et le ministere des finances du Malav/i disposeraient de programmes tout
faits pour l'analyse des re'sultats d'^nquttes (RGSP). Des programmes tout faits pour
la gestion de donne'es ne sont signale's que pour six organismes seulement k/ et seules
11 institutions disposent de programmes statistiques tout faits pour les specialistes
de sciences sociales (SPSS),ce sont les bureaux nationaux.de statistique da Burundi,ae
Cote d'lvoire, de la Haute^Volta, du Maroc, du Nigeria et de la K^publique-Ume du
Cameroun, ainsi que l'Universite' de Cape Coast et l'Universite de Zambie, le Ministere

k/ Bureaux nationaux de statistique du Burundi et du Maroc, Bong Mining Company
(Societe miniere Bong (Liberia)), Caltex (Kenya;, Centre international pour 1 elevage
en Afriaue (CIPEA) et Commission economique des Nations Umes pour 1'Afrique (CE.1) .
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des finances du Swaziland, la CEA et le Centre international pour l'elevage en Afrique
(CIFEA). Cependant cinq autres organismes, a savoir les bureaux nationaux de statis-
tique du Benin et de 1'Ethiopie, le bureau du recenseme'nt du Nigeria,^l'Universite de

Dar-es-Salaam et le ministere des finances de Zambie prevoient d'acquerir des program

mes tout faits.

17. -Dans 56 p. 100 des cas les institutions n'utilisent aucun programme tout fait et
il ne semble pas qu'elles envisagent de le faire. Cependant la valeur de ce type de
logiciel dans 1'elaboration des programmes d'une institution donnee ne devrait pas

etre ti'

d) Evaluation de 1'equipement et des services de foornitures

18. Les avis de 78 utilisateurs sur 1'.importance relative de certaines caracteris-

tiques de l»equipement utilise ainsi que leur evaluation de ces caracteristiques et
des services assures par lea fournisseurs figurent au tableau k de l'appendice statis-

tique. Ces appreciations portent sur les domaines suivants ;

i) Caractere approprie ou adequat du materiel de statistique

ii) Temps d'immobilisation (ou panne)

iii) Faeilite ou co&t de la conversion laterale et ascendante

iv) Disponibilite de pieces detachees et de fournitures

v) Etendue du soutien au logiciel

vi) Disponibilite d'experts ou de consultants

vii) Fourniture de services de reparation

19. \De l'avis general, la plus importante de ces considerations porte survia dispo

nibilite de.pieces detachees et de fournitures, J.a fourniture de^services de repara

tion et le temps d'immobilisation du materiel, bien qu'il ait ete generalement reconnu

que la disponibilite' d'experts ou de consultants, les services de formation pour le

personnel assures par le fournisseur et la faeilite de la conversion laterale et
ascendante des ordinateurs sont egalement des questions importantes. Cependant, dans

deux tiers des societes j>rivees pour lesquelles on dispose de donnees, on a indique
qu'un materiel approprie ou adequat pour les statistiques rt'etait pas en ce qui les

concerne un element important, alors que d'un autre cote dans tous les organismes de

statistique et dans les deux tiers des autres institutions du secteur public on estime
que cette question e.st importante pour 25 p. 100 4'entre elles, cette consideration etait

la plus importante.

20. En Afrique, les societes ICL, puis dans l'ordre, IBM et NCR, semblent Stre reputees
pour.'la formation qu'elles fournissent au personnel. Cependant, la disponibilite des

experts ou des consultants serait bien d'etre satisfaisante et, en cequi concerne les

autres marques d'ordinateurs, dans la moitie des organismes interroges, on a deplore

la me'diocrite de la formation du personnel alors que dans ^0 p. 100 des organismes on
estixne qu'elle est tout juste convenable. Les deux premiers fournisseurs susnommes

semblent egalement assurer les meilleurs services de reparation et de l'avis general,

les societes NCR, HB ou autres ne fournissent pas d'aussi bons services. En outre,

sauf en ce qui concerne ICL et NCR, plus de la moitie des organismes utilisant l'equi-
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pement fourni parces societes ont rejxmdu^qu'ils n'etaient pas satisfats en ce. qui

concerne la disponibilite de pieces detachees et de fournitures, et. seules ies societes

IBM et NCR en Afrlque de l'Est, et ICL en Afrique de 1'Ouest ~nt donne satisfaction a

plus de la moitie^des institutions en ce qui concerne 1:-Jtendu du soutien au logiciel.
D'une maniere generale ko p. 100 settlement des organismes enquetes ont estime que le
niveau etait bon ou excellent raais ils ne representent que 20 p» 100 des. institutions

equipees d'ordinateurs., .■•;■■ . '■' ■ ■ ..-..

21. Sauf en^ce qui concerne 1; equipment ICL pour j.ec.uex le \;er.rps df.immobilisation..' '

est considere comma bon dans 1'ensemble, pour les autres marques,, ce temps est gene-

ralement estime satisfaisant.." Le materiel IBM s'est'revele etre le mieux adapte pour

le traitement stati. stique mais pour ce qui est de la facilite ou du cout de la conver

sion' laterale et ascendants, HB5 ICL et NCR semblent avoir une.meilleure reputation.

III.' TACHES EFFECTUEES EN MATIERE DE TRAITEMENT ELECTRONXQUE DE L:INFORMATION ET
VOLUME DE TRAVAIL EN 'INFORMATIQUE . . ■. : ■ ■

22. II a. ete demande aux organismes de fournir das renseignements sur leurs diverses

activites, actuelles ou pre\oies en matiere de traitement electronique de 1'information

(TEl) en faisant la distinction entre les taches statistiques et les autres et en

identifiant separement les recensements demographiques „ le commerce exterieur.,. la main-

d'^oeuvre, les ^statistiques relatives a l'impot s^ur le revenu, les enquetes. sur les

menaces, les etats de paie et' la comptabilite generale. Les institutions interrogees

ont ete priees dvindiquer le temps de traitement moyen consacre journellement a chaque

tache, de meme que sa proportion dans le temps total de traitement, le support utilise

I>our le stockage des^donnees et le nombre d'enregistrements en memoire. II leur a

egalement ete deicar^de d'indiquer le nombre' de pastes de travail en ce qui concerne

le personnel charge de Isintroduction des donnees et celui charge du fonctionnement de

^•ordinateur. En ce ^qui c'oncerae les actxvjtes ehvxsagees, des renseignements ont :.. ■

egalement ete demandee sur les dates ainsi que sur le support pour le stockage des don
nees et le nombre estimatif d'eriregistffment,, . .

23. Parmi les 105 ,organismes qui ont enyoye des reponses se-.-'ls 89 d'entre eux dans

31 pays ont ihdique leurs taches en matnere de TEI- Parm5 ces oro-aniames 82 dans 29 pays

ont mentionne leurs activites actuelles et 37 dans 22 pays ont prevu d!entreprendre des

taches supplementaires. Le tableau 3 de l'appendice s-catistijue indique les postes de '

travail ainsi que les operations de traitement•de ces organisations et le tableau 6 in

dique les nouve.lies activites envisagees.. . . ■ . .

2k. Sur les Q'd xns-citutions qui"ont indique leurs activites actuelles, 32 n'auraient-
effectue aucune activihe statistique, Quatxe n'ont traite que de statistique, ik autres

ont consacre 10 ou moins de 10 p, 100 de leur temps de traitement a ces activites, 21

autres yont consacre entre 11 et i+0 p* 100 et pour huit autres le temps consacre au

traitement atftomatise des: statistiques represente 51 a 93 p. 100 du temps de traitement

total consacre aux statistiques. ■ . i. ■ •
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25. Barmi les 50; organismes entreprenant des t&ches statistiques, 1+6 ont fourni des

renseignements sur le volume de travail decoulant dfactivites statistiques specifiques.

Dans les pays ou etaient effectuees des operations sur des recensements damographiques,

ces operations absorbaient generaleraent la plus grande partie du temps de traitement.

Partout ailleurs, le commerce exterieur occasionnait generalement le volume de travail

le plus important suivi par les enquetes sur les menages, les statistiques relatives a

l'impot sur le revenu et les statistiques de la a&in-d'oeuvre dans 1'ordre indique.

Parmi les autres activites signalees, il faut citer les statistiques sur 1•agriculture

l'energie, les transports, la nutritition et le logeroent.

26. Des operations portant sur des recensements demographiques se deroulaient dans

13 des 31 pays figurant sur la liste. Dans l*un d'entre eux, on envisage de developper

ces operations et dans huit autres de comoencer des travaux dans ce domaine en I98I ou

1982. Des activites nouvelles en matiere de commerce exterieur sont prevues dans trois

pays et il semble que de nouvelle taches seront entreprises dans les domaines de la

main-d'oeuvre, de 1'impot sur le revenu, des enquetes sur les menages et de diverses

statistiques economiques , demographiques ou sociales dans les pays deja cites et dans

Ik autres.

27. Les teiches effectuees et ne relevant pas du domaine statistique portent principa-

lement sur la comptabilite, les etats de paie, le budget et la gestion des stocks.

Cependant, six institutions ont entrepris le traitement automatique des factures alors

que deux organisations internationales se scut lancees dans la creation d'un service de

de refrences et de documentation informatisees et qu'au Ministere federal des communi

cations du Nigeria on envisage de proceder a la mecanisation des virements et des cheques

postaux.

28. Le temps de traitement consacre aux activites statistiques qui va de 10 a &ko

minutes par jour, varie enormement selon les organismes et les pays et a ete estime a

166 minutes en moyenne par jour pour les 3g organismes pour lesquels on dispose de ren
seignements. D'un autre cote, les activiter, non statistiques prennent plus de temps,

entre 20 et loll minutes et occupent les ordinateurs beaucoup plus longtemps, pendant

estime-t-on 1+79/minutes en moyenne chaque jour pour les 6k organismes pour lesquels on
dispose de donnees, en ce qui concerne les institutions qui se consacrent egalexnent a

des activites statisbiques ce temps a ete estime en moyenne a U27 minutes. Ainsi on

voit qu'on cons_acre aux activites non-statistiques un temps de traitement plus important

qu'aux activites statietiqueso Bien que les renseignements demandes n'aient porte spe

cifiquement que sur le temps de traitement des unites centrales, lestemps indiques le

plus souvent semblent porter sur le temps de connection qui, dans bien des cas, coTncide

col'ncidait avec le nombre total des aeures de travail du personnel charge des Operations

de traitement. Neanmoins, on n'estime pas que cet etat de choses ait eu une incidence

sur I5ensemble de^la situation. Le seul probleme qui s'est pose c'est la grande diffe

rence qu'on a generalement constatee entre le terrrps de traitement et le temps de con

nection des unites centrales et les renseignements fournis ne permettent pas de deter

miner de faqon precise 1'efficacite dss ordinateurs utilises dans la region.

29. ^Un examen d'ensemble des operations figure au tableau 6 ci-apres qui mohtre que

la periode de travail de huit heures est la plus frequente et que pour les deux tiers

environ des organismes pour lesquels on dispose de renseignements, il n'y a qu'une

periode unique de travail pour le personnel charge de 1*introduction des donnees, la-

quelle ne depasse pas huit heures. Cependant pour les operations de traitement il y a

des periodes de travail de 9 heures ou plus et deux tiers environ de ces organismes ont

deux periodec de travail ou.plus,ce qui fait qu'ils restent ope'rationnels pendant 12
heures ou plus par jour et que 13 p. 100 d'ertre eux fonctionnent 2k heures sur 2k,
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IV. PERSONNEL •

30. Les organismes interroge's ont ete' prie's de fourrrLr des. renseignements sur le
personnel d'appui pour le traitement, et sur leurs previsions futures de recrutement
en faisant une distinction entre les principals categories de personnel et en indi-
quant le personnel'ayant une formation et une experience en matiere de ^statistique.
En ce qui concerne le recrutement de personnel envisage, il etait demande^des rensei

gnements sur les raisons de ce recrutement et la duree de service envisagee pour le

personnel a. recruter.

31. Le tableau 7 de 1'appendice statistique indique les effectifs du personnel de"TEI

employes dans 83 organismes de 28 pays de la region, en faisant la distinction entre ■
ceux ayant des connaissances statistiques et ceux n'en ayant pas, ainsi que lesprevi
sions concernant le recrutement de ce personnel. Le personnel de TEI est classe selon
les domaines d'activite's : systemes et programmation, operations, de, traitement, prepa

ration des donne'es, introduction des donnees et analyse des resultats et autres acti-
vite's. LeJ effectifs du personnel^qui ne s'occupe pas de TEI-mais qui execute des

taches dans ce domaine sont indiques au tableau 8.

32. Dans 69 des institutions cite'es, le directeur de systemes est e'galement le chef ■•'
de la section de TEI (traitement llectronique de 1«information) et dans 30 d'entre elles
oniidiquequ'il' a une formation statistique, Dans.dix autres,, il n'y a pas de directeur
ue systemes, la section de TEI etant dirige'e par unanalyste de;Systemes ou un analyste/
programmeur,.bien.que.dans deux institutions le responsable soit un programmeur adjoint.
En fait, il existe de grandes differences parmi les organismes en ce qui concerne le...
personnel d'appui pour le traitement, l'effectif du personnel charge des, systemes et de
programmation oseillant entre un seul dans 11 organismes et plus^de 20 dans cinq autres,

alors que les effectifs du personnel d'appui dans les autres categories varient entre
moins de 10 dans un tiers des organismes a plus de 100 dans quatre institutions.

7>3. Dans 12 de ces organismes il n'y a pas de personnel charge specifiquement des :

operations de traitement, et le travail est generalement effectue par le personnel char-

cependant, il existe un rapport certain entre le nombrc des menibres du personnel charge

des systemes et de la programmation et celui du personnel charge du traitement. Cepen-

dantj en ce qui concerne les premiers et les autres membres du personnel ne s'occupanb
pas a*Operations de traitement, ce rapport nJexiste pas paree qu-e'd.eentiellement dans

un grand nombre d^organismes les .operations de preparation des donnees et de leur in

troduction sont effectuees dans un service., different.,

3I+. II y a periurie de programmeurs d.'etude en Afrique. Parmi les 83 institutions sur
lesquelles on dispose de renseigriements, 75 n'avaient aucun programmeur d'etude., En

outre, 25 d'entre elles n'ont, mis a part le directeur, ni analystes de systemss;v ni
analystes/programmeurs et neuf d'entre elles n'ont pas du tout de programmeurs d1etude.

Parmi celles qui n'ont pas de programmeurs d'etude six seulement envisagent d'en recru

ter a, I1 avenir, comme on le voit dans le tableau 7 pu figure une recapitulation des
previsions concernant le recrutement futur de personnel de TEI.
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Tableau 7 - Previsions concernant le recrutement de personnel de TEI

Categorie de personnel

Nombre d'organismes ayant

etabli des plans de recru

tement

Total Organismes ne dis-

posant pas" de per

sonnel de TEI

Wombre de persono.es

devant etre recrutees

Personnel de syst.emes et de

programmation

Directeur s

Analyste de systemes

Analyste/Programmeurs

Progr&mmeur d1etude

Programraeur (applications)

Autre personnel

:. Operations de traitement

Entree-sortie f

'■ Introduction des donnees

Autres activite s

1

15
13

8

23

22

10

Ik. '

2

_

■ ■ 7 .

5 .' • -. .
': 6 ... ■

k

2 .

2

1

1

1

22

■63

■ 15- ■ '.
132

61

197

133
-10

Spurce_ : Tableau 7 de l'appendice statistAque.

35. : D'apres; les informations recueillies, le personnel de TEI serait au norabre de
2709 et reparti dans les 83 institutions pour lesquelles on dispose de donnees.
Parmi ces persormes, 612 s'occupent des systemes et de la programmation, 1311 de
iSroduiion des dor^ees et 786 de t^ches diverses. Les plans de, recrutement indi-
-quent prir.cipalement une augmentation du volume de ^travail et un- accroissement global
da personnelde 23 p. 100. le pourcentage le plus eleve .{38 p. 100)_concernant le
personnel charge' des svstemes et de la prograramation, le personnel de tra^tement

(37 p. 100) venant apres. :- ■■...,-.

V. FORMATION ;; '' ' • :

36. II a ete demande aux organismes d'indiquer les effectifs du personnel_qui avait
suivi des cours de formation en I98I, en indiquant la faction de ces stagxaires et
le lieu de formation. II leur a e'galement ete demande de specifier le type de_for^
mation envisage' pour la pe'riode I982-I985 et le noiribre de stagiaires susceptibles de
S ceS^foiLtion iaque anne'e, en/aisant une distinction^entreloa ^rents^
niveaux; des cours: sur le traitement ge'neVal des donnees, et la formation relative

aux systemes et a la programmation.

37. Le tableaux de l'appendice statistique indique pour kl organismes le nombre de
JI;soSes en cours de fb?Ltion, classe'es pax fonction type, lieu du cent«^oj.
Ltion, sous-re'gion, pays et institution. Ce classement apparait dans le tableau 8^
ci-apris. Cinquante-huit organismes n'avaient pas de personnel en cours de formation.
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Tableau 8 - Personnel de TEI en cours de formation claspe par centre de fomation

"~ et categorie et travaiJlant dans hj institutions

Centres a vocation non-commercial^ Centres a vocation commercials

En Afrique En Afrique

Dans le pays Ecsem

ble des

gouver- Ail- Ail- Total Dans le Ail- Ail- To- cen-

nement Autres leurs leurs pays leurs leurs tal tres.

Systemes et programmation

Directeur

Analyste de systemes

Analyste/programmeur

. . Programmeur d1etude

Programmeur(applica

tions)

1

5

12

-

17 '

_

8

-

5

_

1

1

-

k

7

7
2

6

1

13
28

2

32

_

■ h .

12"

k

27

1

-

-

-

k

1

1

-

-

2

2

5

12

k

33

3
18

kG
6

65

Total

Operations de traitement

Directeur/Agent de

supervision

Autre

Total

Preparation des donnees

Agent de supervision

Autre

Total

35 13 22 76

10 18 27

10 18 27

1

12.

1

18

k

79

13 19 63

Source "Tableau 9 &e l'appendice statistique

1

1

k 56 132

1

28

1

U6

29

79

5

97

83 102

Personnel divers

Total des effectifs

le TEI .

pour

--

50

.... _ . .

22

.. .j... ...

7

— -, , ^ .

26

-■-■■

..113

- 2

159

, . _.. ..

7 k 170 283

a./ Un bibliothecaire de bandotheque et un controleur entree-sortie,



ST/ECA/PSD.2/15
Page Ik

38. La demande importante en ce qui concerne le personnel de systemes et de program

mation se reflete dans la proportion elevee de cette categorie de personnel en cours

de formation, par rapport aux autres. categories de personnel de.TEI. Xa. plupart des

stages de formation se deroulaient dans, le pays interesse et. certains membres du per

sonnel charge des systemes et de la programmation et de celui charge du traitement

suivaient une formation hors d'Afrique. Cependant, en ce qui. .concerne. les premiers

hommes et les preparateurs de donnees,., 20 p. 100 et k p. 100 respectivement du per-^
sonnel en formation- faisaient leur stage outrer-mer principalement dans des centres a

vocation non commerciale.

• 39. Parmi les 105 organismes ayant repondu aux questionnaires, kh seulement envisa.-
gent de former du'personnel de TEI au.cours de la periode I982-I985. Les donnees a
ce sujet figurent au tableau 10 de 1'app^endice statistique, selon le type de formation :

systemes, programmation, operations generales et diverses de TEI, et sont recapitu^ees

dans le tableau 9 ci-apres.

Tableau 9 -Previsions concernant la formation en TEI pour kk organismes dans 18 pays

~^~afficains V 19»2 a 19b~5 ~
; ~" . • : Nombre de stagiaires

Type de formation 1982 1983 1985

Systemes

. Cours d'introduction

Cours de base

Cours de perfectionnement

Divers

Programmation

COBOL

FORTRAN

BASIC

GAP
a/

Autres—'

Gestion

Operations de traitament

Generale et divers—

.2.0

55

26

10

28

2k

13

23^

22

3
280. ...

6

35

23
12

.... 55

21

1*

h

2U0

12

2

. . .271-. .

6

38
22

15

56

20

11+

3
. 26k

10

1

267

l

31

19

15

53

9
11

1

292

9

1

279

Source : Tableau 10 de l'appendice statistique. ■

1+0. Le tableau montre qu'il existe une tres forte demande en ce qui concerne le per

sonnel de programmation pour les languages Ivolue'es et une demande presque aussi ■ forte'
i l ts categories depersonnelce qui devrait amener nonseu

sonnel de programmation pour les languages v pq

en ce qui concerne les autres categories de^personnel, ce qui devrait. amener non^s

lement les directeurs et les cadres, mais egalement le personnel des services generaux

a prendre conscience des possibilites offertes par le TEI.

a/
et le PASCAL

Comprend. des cours sur l'ALGOL, le BASIC, le COBOL, le FORTRAN, l'ASSEMBLEUR
ASCAL et egalement sur les communications et l'etablissement de bases de donnedonnees.

b/ Principalement des cours sur le traitement general des donnees a divers niveaux.
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VI. QUESTIONS DIVERSES SUE LE TRAITEMENT ELECTRONIQUE DE LfINFORMATION

41. II a ete demande aux or^anismes de fournir des renseignements sur I1emplacement

des ordinateurs effectuant des travaux pour leur compte. II leur a egalement demande

de fournir des renseignements sur le systeme de gestion de base de donnees qu'ils

auraient eventuellement mis au point et d'in&iquer le nom et l'emplacement de toiites

les institutions de formation en TEI existant dans le pays. En se fondant sur les

reponses figurant au tableau 11 de l'appendice statistique, les renseignements suivants

concernant 32 pays font l'objet d'un exaraen separe :

a) Emplacement des ordinateurs effectuant des travaux de statistique de 1'Etat;

b) Renseignements sur le systeme de gestion de bases de donnees (eventuellement
mis au point)j . •

c) Emplacement des institutions de formation en TEI existant en Afrique.

a) Emplacement des ordinateurs effectuant des travaux de statistique de l'Etat

42. Parmi les 31 pays sur lesquels on possede de renseignements, 15 disposent d1ordi

nateurs dans leurs bureaux nationaux de statistique, dix effectuent tous leurs travaux

de TEI eux-memes et cinq font appel a une aide siipp^lementaire fournie par un ou plu-

sieurs autres organismes gouvernementaux ou societes du secteur public. Dans huit autrer
pays, les donnees statistiques nationales sont traitees sur des ordinateurs installes

dans d1autres. departements gouvernementaux qui tendent a donner la priorite a leure

propres travaux et dans sept autres pays ce traitement est effectue par un centre

gouvernemental de traitement de 1'information, Dans les autres pays, les travaux sont
effectues par des organismes outre-mer.

43^ II y a de bonnes raisons pour que tous les travaux nationaux de TEI soient effec

tues. dans un centre national de traitement informatique etant donne que les organismes

qui effectuent en pius des travaux pour le compte d'autres organismes, tendent gene-
ralement a. accorder moins d'attention et un degre de priorite moindre aux travaux qui

leur sont confies, ce qui souvent donne des resultats peu satisfaisants pour les

organismes "clients". Dtun/autre cote, si lforganisme central entreprenant ces travaux
etait autondme et administre par un conseij. au sein duquel tous les utilisateurs etaient

representes, il ne fait pas de doute <^ue des dispositions auraient ete prises pour que

les utilisateurs aient un acces plus equitable aux ordinateurs.

b) Renseignements sur les systemes mis au point pour la gestion des bases de'donnees

44. Trois organismes, a. savdir le Bureau national de statistique de la Cote d'lvoire,

la societe Caltex Oil^Limited (Kenya) et le Ministere;des finances du Zimbabwe•auraient

mis au point des systemes de gestion de bases de donnees. Celui du premier organisme
nomme presente un interet certain pour ^Les bureaux de statistique de la region etant
donne qu'il a trait a une base de donnees statistiques. . . .
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c) Emplacement des institutions de formation en TEI existent en Afrique

U5. Des institutions de formation en traitement electronique de 1'information
existent dans 16 des.32 pays de la region ayant -fourni des renseignements a ce

sujet. Quatre de ces pays ne disposent de services de formation que dans un seul

organisme, ruais les 12 autres possedent plus 'd'une institution ce qui donne un

total, de 32 organismes, principalement des universites, rcpartis dans 16 pays-

En consequence, on pourrait dire qu'ii y a dans la region suffisamment
d'institutions de formation pour le personnel africain de TEI, si l'on prend en

consideration la formation assuree par les fournisseurs de 1'equipement.

VII. CONCLUSION .

k6. On a remarque que la plupart des pays possedent des installations de TEI, qui
servent notamment au traitement des donnees statistiques, et que certains pays

qui n'en possedent pas envisagent d'en creer. On a egalement constate une tendance

a accroitre la capacite et les possibilities de 1'equipement actuel d'un certain

nombre d'-organismes bien qu'une tres grande partie de cet equipement soit sous-utilisee.

Vf. Les couts des installations ayant.rapidement baisses et permettant ainsi aux

utilisateurs d'acquerir plus facilement -des micro-ordinateurs et mini-ordinateurs

plus puissants et plus sophistiques, on estime qu'on ne devrait pas dissuader les

societes privees et les organismes gouvernementaux; de se doter de cet equipement.

Cependant, notamment en raison de la volonte affichee des pays africains de creer

et.de' faire fonctionner un reseau.de banques de donnees sur le continent avec

les liaisons aux niveaux national, sous-regional et regional, il est egalement

necessaire d'operer,une certaine centralisation en ce qui coricerne le traitement

des donnees. Au niveau du secteur public, les micro-ordinateurs et les mini-

ordinateurs pourraient peut' etre servir principalement pour de petits travaux et

pour la fourniture donnee a un centre national de traitement informatique autonome

auquel seraient confies le stockage global des donnees et I1execution d1operations

informatiques relativement complexes; ce centre serait en consequence equipe

d'un materiel plus sophistique et plus puissant qui serait administre par un conseil

de gestion au sein duquel seraient representes, entre autres, les utilisateurs.

U8. Certes, les divers efforts faits pour centraliser les installations de traitement
de donnees en Afrique n'ont pas reellement donne de bons resultats. Neanmoins, il ne

faut pas oublier que les problemes de gestion qui se sont poses auraient pu etre

resolus, ce qui aurait fait de la centralisation un concept vraiement rentable.

U9. En ce qui concerne le soutien au logiciel, des ameliorations sont intervenues .

ces dernidres annees mais sur' .. le continent ce soutien est encore insuffisant et

il y a penurie de programmeurs d'etude. En outre, dans plusieurs organismes, le

personnel charge des systemes et de la programmation est deborde. On espere

qu'avec le nombre actuel des institutions de formation dans la region cette situation

sera corrigee. Certains organismes toutefois disposent d'un personnel de systemes

et de programmation tres qualifie et experimente. . On pense que ces organismes

accepteraient si on le leur demandait de fournir, une assistance technique aux

autres institutions moins bien loties, non seulement dans le pays ou se trouvent

ces organismes, mais a l'etranger egalement. Dans l'etat actuel des choses, de

maniere a permettre de realiser cet objectif, on a a partir des resultats de

l'enquete etabli un repertoire des experts africains en TEI que l'on trouvera

dans 1'annexe au present rapport.




